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Chapelles d’Angers, de Chemillé, d’Avrillé,
de Saumur, et de Thouars

Fraternité sacerdotale Saint-Pie-X

La bonne nouvelle, source de grande joie
M. l’abbé Pierre-Marie Laurençon

Les deux mots «bonne nouvelle» qui traduisent le
terme latin «Evangelium» s’appliquent au sens strict à
Notre Seigneur dont toute la doctrine et la vie apportent au
monde un message de salut: la malédiction qui pesait sur
le monde depuis son origine va enfin trouver son
élimination. Voilà comment les anges révèlent la naissance
du Messie aux bergers de Bethléem en leur annonçant la
bonne nouvelle d’un événement tellement réjouissant:
«il vous est né un Sauveur !» (St. Luc 2, 10). Cette divine
Espérance qui a été assurée solennellement à nos premiers
parents au moment même où ils recevaient le juste
châtiment de leur infidélité trouve son sublime
accomplissement dans l’apparition de Jésus.

Sans doute, LA «Bonne Nouvelle» par excellence qui
consiste essentiellement dans l’œuvre de la Rédemption et
surtout dans la Personnemême du Sauveur, ne trouvera son
achèvement complet et son plein couronnement que dans
la mort et la résurrection de Notre Seigneur (et surtout
dans son retour triomphant à la fin du monde): car Il a
choisi d’opérer ainsi sa victoire sur le démon, le péché et
l’enfer comme Lui-même l’a prophétisé à la veille de sa
Passion : «l’heure est venue où le Prince de ce monde va
être jeté dehors» (St. Jean, 12, 31). Mais ce triomphe

définitif de notre Sauveur sur le mal a été préparé et
annoncé tout au cours de sa vie par une succession
ininterrompue de victoires et de reconquêtes en
dominant la ruse, la méchanceté et la perversité des
démons et aussi de tous ceux qui en étaient devenus leurs
suppôts en se faisant les contradicteurs et les adversaires du
divinMaître : à tout moment de son existence, le Bon Jésus
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a voulu donner de ces « bonnes nouvelles » pour prouver
que les forces infernales et maléfiques n’auraient jamais
le dernier mot même si, dans certains cas et
mystérieusement, elles peuvent donner l’impression de
tout détenir en leur pouvoir comme Jésus l’a déclaré lui-
même au grand prêtre au cours de sa Passion : «c’est ici
votre heure et la puissance des ténèbres» (St. Luc, 22, 53).

Ce double phénomène se retrouve invariablement et à
chaque page de l’histoire de l’Église: en effet, on constate à
l’évidence que le mal progresse partout et se répand
toujours davantage et de manière presque inéluctable ;
pourtant, on remarque tout aussi clairement et en stricte
correspondance des «signes de contradiction» pour
s’opposer à ces puissances maudites et réussir aumoins à les
priver d’un total succès. Quel que soit le cours des
événements qui tournent souvent à l’avantage des fils de
ténèbres, la Sainte Providence se doit
de manifester ainsi la toute Puissance
paternelle de Dieu qui conserve un
suprême contrôle sur tout et en
particulier sur la nocivité des
méchants : et donc les fils de lumière
ne manqueront jamais de ces
«bonnes nouvelles» qui
maintiendront leur courage et
assureront leur persévérance en leur
garantissant que, malgré les
apparences mais en toute vérité, ils ne
sont pas dans le mauvais camp des
perdants fatalement voués à l’échec.

En temps de guerre, une des
stratégies de base consiste à
démoraliser l’adversaire pour le
pousser à la démission et à la
capitulation et le démon n’emploie
pas d’autre méthode plus efficace que
le découragement pour nous faire succomber plus
sûrement à la tentation. Ainsi St. Ignace nous met ainsi en
garde dans ses règles de discernement des esprits: «c’est le
propre du mauvais esprit de causer de la tristesse et des
tourments de conscience, d’élever des obstacles, de troubler
par des raisonnements faux, afin d’arrêter les progrès dans
le chemin de la vertu».De son côté aussi, le monde se prête
volontiers comme instrument à cette méthode
d’abattement: en dehors des périodes de prospérité où il
pousse plutôt à la corruption par l’appât des plaisirs
peccamineux et des jouissances malsaines, le monde sème
la panique et entretient une atmosphère de peur en
multipliant les (fausses) alertes et en criblant l’actualité de
nouvelles toutes plus anxiogènes les unes que les autres.

Mais la vie chrétienne nous permet de résister
victorieusement à ces manipulations intoxicantes en nous
donnant la mission de messagers de bonnes nouvelles.
Sans doute, il s’agit d’une charge plutôt austère et ingrate
puisque, à l’inverse et dans le rôle contraire, on s’assure un
succès presque infaillible en donnant de mauvaises
nouvelles et surtout en révélant des scandales : en effet,
notre pauvre nature humaine est malheureusement plus
portée à se réjouir du mal en consentant à l’envie qu’à se
réjouir du bien en se laissant inspirer par la charité. Malgré
cette concurrence bien déloyale, osons relever le défi en
nous appuyant sur le principe exaltant de St. Jean
Chrysostome : « jamais Dieu ne permettrait le mal s’il
n’en tirait un plus grand bien». Avec exemples à l’appui,
sachons prouver que, même dans les pires malheurs et
catastrophes, le Bon Dieu réussit toujours à nous faire
triompher du mal par le bien si nous acceptons de nous

laisser porter par sa grâce et si nous
savons aussi montrer un peu de
courage. Ainsi les fidèles de Tradition,
chassés de leurs églises par la
hiérarchie officielle et empêchés de
confier leurs enfants à des
établissements dits catholiques mais
sans en mériter le nom parviennent
au prix d’efforts et de sacrifices
héroïques à se donner des lieux de
culte tout à fait dignes et à susciter des
écoles en pleine conformité avec leurs
convictions et les principes enseignés
par l’Eglise.

Le monde s’emploie à discréditer
notre Religion en donnant une
publicité obsédante et odieuse aux
scandales de certains chrétiens
infidèles surtout lorsqu’il s’agit
d’âmes consacrées (et il est bien vrai
que, nous surtout, n’avons «pas droit

à l’erreur»). Par contre, on étouffe d’un silence
assourdissant le mérite de tous ceux qui honorent leurs
engagements; et donc, sans complexe de fausse modestie,
rendons grâce pour tous ceux qui parmi nous célèbrent leur
jubilé pour leur énième année de mariage, de profession, de
sacerdoce et qui, par leur simple personne et par leur vie
exemplaire, représentent une bénédiction et une source de
grande joie pour leur famille, leur communauté, la société
tout entière et pour l’Eglise elle-même. Et la matière ne
manque pas pour publier fièrement bien d’autres
événements réjouissants, fruits de la grâce triomphante
du Salut. Rentrons donc hardiment dans la nouvelle année
comme « prophètes de bonheur » avec tout le dynamisme
surnaturel que procure l’Espérance chrétienne.
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Une fois le Parvis de Novembre publié, l’abbé de Bonnafos
peut prendre une semaine de vacances. Le dimanche 24 octobre
voit l’ouverture du cercle MCF d’Angers qui se réunit à
Gastines. Le 26, l’abbé Pieronne reçoit à Thouars les entreprises
pour les travaux de sécurité. Le chantier de Thouars va enfin
commencer. Cette tranche de travaux n’est que la préparation du
terrain mais il va falloir commencer à casser la tirelire ! Tous les
amis de la collégiale sont donc invités à faire connaître ces
travaux autour d’eux afin de trouver des mécènes pour cette
œuvre. A l’intérieur de la collégiale, on redonne une couche de
peinture sur le fond de l’autel en attendant de restaurer les scènes
représentant la nativité et la pieta. Le jeudi une quinzaine de
dames et jeunes filles aident les sœurs à l’ouvroir.

Le 29 l’abbé Laurençon remplace l’abbé Gendron pour le
pèlerinage de Lourdes. Notre confrère du Moulin du Pin est en
effet hospitalisé pour le covid. Il s’en sortira en quelques jours
mais attrapera le staphylocoque qui lui fera prolonger longtemps
son séjour à l’hôpital. Heureusement l’abbé Vaillant passe se
reposer chez les moniales. Il est réquisitionné pour les messes à
Angers le dimanche duChrist-Roi. Le Frère Rémy a la joie d’une
visite surprise de ses parents qui arrivent pour Vêpres. On fait
plus facilement un détour par Gastines que par le Kenya ! l’abbé
de Bonnafos rentre de ses vacances. L’abbé Laurençon est de

retour de Lourdes le soir de la Toussaint, après avoir reconduit
les oblates du Moulin du Pin jusqu’à chez elles. le 2 novembre,
nous prions pour nos défunts. AThouars, une messe est célébrée
à la crypte. Nous devons nous rappeler que cette sainte chapelle
a été avant tout édifiée pour recueillir les sépultures desmembres
de l’illustre famille des La Trémoille. Le 3, l’abbéChautard passe
chez les moniales il nous décharge pour trois jours de ce
ministère, ce qui nous permet de souffler un peu en cette
semaine bien chargée. Pour le 1er vendredi , l’abbé pieronne, de
retour à Thouars, annule la réservation d’une salle pour ne pas

Chronique du prieuré : novembre - décembre 2021
M. l’abbé Louis Pieronne
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avoir à demander le fameux pass. Le samedi 6 de nombreux
jeunes du MJCF et d’ailleurs viennent aider au prieuré. Les
demoiselles aident les sœurs à l’ouvroir et à la cuisine, les jeunes
gensmanient la tronçonneuse. L’aprèsmidi, leMJCF donne une
conférence sur lamusique. L’abbé Pazat reçoit la visite de sa sœur
espagnole puis il part en remplacement au Moulin du Pin pour
desservir Alençon et Le Mans. Le lundi 8, 20 messieurs
commencent leur retraite. Les abbés Laurençon et Pieronne sont
à Thouars, rejoints par l’abbé Duverger pour la conférence de
Presse donnée avec la fondation du Patrimoine pour le
lancement d’une collecte de dons. Cette fondation a l’avantage
de pouvoir accorder certaines déductions fiscales que la
Fraternité ne peut pas accorder. Avis aux lecteurs soumis à l’ISF !
Des articles paraissent les jours suivants sur la Nouvelle
République et le Courrier de l’Ouest. Malheureusement, depuis
ce jour, seuls 930 euros sont arrivés. Les habitants deThouars ne
semblent pas très zélés pour leur patrimoine.

Mais il n’y a pas qu’à Thouars qu’on se lance dans les grands
chantiers. Le chroniqueur a beau être très partial au point qu’on
devine facilement les chapelles qu’il désert, il ne peut ignorer ce
qui se passe ailleurs. Seulement il est possible que n’étant pas le
témoin direct des faits, l’autorité de son réçit soit en ces points
suspendue à des témoignages dont la véracité n’a pas été prouvée
scientifiquement. Sans donner de date précise, il est néanmoins
certain que M.Touchard a laissé seule son épouse au secrétariat,

ainsi que M.Leblanc, et que le Frère a disparu en des périodes
coïncidentes. Ainsi, bien que n’ayant pas mis son doigt sur le
carrelage du chœur de Chemillé, le chroniqueur tient pour
crédible qu’effectivement l’antique moquette de cette chapelle
ait fait place à un beau damier. Le service de messe va plaire aux
joueurs d’échec.

Mais la chapelle d’Angers n’est pas en reste, nous y
reviendrons. En attendant, il convient de relater le pèlerinage des
fidèles de Thouars et Saumur qui se sont rendus à Pontmain le
samedi 20 novembre. Ils étaient une quarantaine pour vénérer
Notre-Dame avant la fin du centenaire. Le lendemain, l’abbé
Pazat part pour la session de théologie à Chateauroux. Il prend
le minibus chargé de boîtes d’annanas et de traversins. L’abbé
Pieronne part seulement le lundi pour la même destination. Au
retour de session, l’abbé Pieronne assure la messe du vendredi à
Angers. La chapelle est en effet en grands travaux : les bancs sont
empilés, l’isolation des murs éventrée, le chœur relégué sur le
côté. Mais le travail avance et rend les gens curieux du résultat.
Tout doit être refait : peinture, plafond, éclairage, estrade. Le sol
attendra un peu. Le 27 se termine la retraite des dames. Elles
étaient 14, un petits nombre par rapport à l’ensemble de cette
année. Le frère doit annuler sa participation aux travaux chez les
moniales avec le groupe de jeunes pour conduire l’abbé
Laurençon à Caen. Le prieuré de Gavrus profite de la
présentation du projet d’église pour attirer les fidèles à une
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récollection de l’avent, d’où la nécessité d’un illustre
prédicateur !

Pour commencer l’avent, Gastines réunit les organisateurs
de la kermesse pour un bilan et des projets. M. Touchard passe
la main à Pierre Boisseau pour chapeauter l’événement. L’abbé
Pieronne, devant visiter une personne à l’hôpital subit le test…
qui se révèle positif ! L’abbé Marcille tente donc de le
remplacer mais Waze l’égare en donnant une fausse adresse à
l’hôpital de Chinon. Du côté de Saumur on en reste à l’étude
de multiples projets, pour l’instant sans suite. Les fidèles ne se
découragent pas dans leur prière à l’exemple de l’ami importun
de la parabole. L’évangile ne pouvant pas nous tromper, le ciel
sera bien obligé de céder à cette prière persévérante.

Le 1 décembre, l’abbé Gendron, sortant enfin de l’hôpital
vient se reposer à Gastines. Le 2, l’abbé de Bonnafos et le frère
partent sur les traces de la Vendée militaire avec messieurs
Barnold et Paquiet. Le samedi 4, les scouts campent au prieuré.
A Angers, les travaux continuent. On décale les vêpres à 18h à
cause de diverses activités prévues les dimanches après-midi.
L’horaire s’avère trop tardif. Il devrait repasser à 17h30 en
janvier. En espérant que ce nouveau décalage ne provoque pas
de ratés. C’est une grande grâce pour les fidèles de pouvoir
s’unir au chant de l’office divin et recevoir la bénédiction du
Saint sacrement. le 6, 25 messieurs arrivent pour la retraite,
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dont deux prêtres. Le 8 décembre, la procession a lieu seulement
à Chemillé. Il faudra faire mieux l’année prochaine, même si la
fête tombera de nouveau pendant une retraite.

Le dimanche 12, grande journée à Gastines : réunion du
MCF pour les familles de toutes les chapelles. En même temps,
les enfants se réunissent autour des sœurs pour les activités de la
Croisade eucharistique. Ils sont une vingtaine et encore plus la
prochaine fois. La journée se termine par la messe à 16h. Les
familles sont très contentes et il ne pouvait en être autrement en
ce dimanche deGaudete. Le 16, l’abbé de Bonnafos s’échappe de
nouveau pour quelques jours avant Noël. Le 18, le prieuré
accueille le camp des chefs d’unité de Doran. Le Père Crespin
assure leur aumônerie. L’abbé Graff rejoint le dimanche soir
pour voir les routiers. L’abbé Gendron nous quitte le dimanche
après midi, ayant appris le décès de sa sœur. Le 20, l’abbé
Pieronne célèbre la messe à Saumur et reste sur place pour
encourager les braves ménagères. On fait un tour au grenier pour
fermer l’accès au pigeons qui non contents de salir ont la
mauvaise idée de trépasser sur place. On ne leur reproche pas de
disparaître, bien au contraire, mais ils invitent à la cérémonie
funèbre de grosse mouches qui oublient de s’en retourner chez
elles. Excusez cet histoire macabre en guise de conte deNoël, elle
est là pour vous apitoyer sur le sort des pauvres Saumurois afin
que vous vous unissiez à leurs supplications. Le 16 décembre, ils
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ont entamé une neuvaine à l’enfant-Jésus de Prague qui a été
récitée aussi par toute la communauté du prieuré.

Le chroniqueur espère ne pas abandonner la plume avant
d’avoir pu inscrire dans le Parvis la nouvelle attendue depuis
(moins) de quatre mille ans. Que l’attente des patriarches
soutienne notre patience. Le 22, l’abbé du Châtelet assure la
messe chez les moniales. L’abbé de Bonnafos est de retour le 23
et le 24 le Saint-Sacrement est exposé dans la plupart des
chapelles pendant que les pieux fidèles déchargent leurs âmes de
toutes ces misères que la grâce de l’Enfant-Jésus noie dans sa
toute puissance divine. La sainte nuit deNoël résonne des chants
pleins de reconnaissance qui s’élève de nos chapelles aumilieu de
ce monde partagé entre la crainte et la concupiscence, loin de la
consolation de la véritable espérance.

Le lendemain, tous se retrouvent pour le dimanche dans
l’octave. L’abbéMarcille part au Pointet suivre sa retraite, tandis
que l’abbé Pieronne se repose de la conduite en restant sur place
suivre la retraite sacerdotale prêchée par l’abbé Bouchacourt à
une vingtaine de confrères. C’est donc dans le silence du
recueillement que se termine cette chronique car l’Histoire elle-
même doit se terminer dans l’éternité qui est comme une
interminable nuit de Noël, toute de grâce et d’adoration.

« Bonne année, bonne santé et le Paradis à la fin de vos
jours ! »
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Horaires des messes :

BELLEVIGNE-EN-LAYON :

prieuré St-Louis-Marie Grignion de Montfort ;
Gastines - Faye-d’Anjou
49380
Dimanche : vêpres et salut à 17h30
En semaine : tous les jours à 7h30 et, sauf exception, les
mardis et jeudis à 11h30

ANGERS :

chapelle St Pie X
109, bis, rue Jean-Jaurès
49000 (prendre l’impasse)
Dimanche :messe chantée à 9h45, messe lue à 11h30.
En semaine : mercredi, vendredi, et samedi à 18h30 -
confessions 1/2h avant les messes.

CHEMILLÉ :
chapelle St Joseph, 14 rue du Presbytère - 49120
Dimanche :messe lue à 8h30, puis messe chantée à
10h30;
Confessions à partir de 8h00 et entre les messes.
En semaine (sauf exception) : les mercredis à 19h00;
les vendredis (en principe, et hors premier vendredi) à
7h15 ;
et premiers vendredi et samedi du mois à 19h00
Confessions après les messes; et avant la messe du premier
samedi à 17h15

AVRILLÉ (moniales dominicaines)
monastère Saint-Joseph, 10, av. Jeanne de Laval - 49240
Dimanche :messe chantée à 8h00
En semaine :messe chantée à 9h50

SAUMUR :

chapelle Ste Jeanne Delanoue
2, rue du Port-Cigongne - 49400
Dimanche : confessions à 8h00 ; messe chantée à 8h45
Samedi : confessions à 17h00, messe basse à 18h00

THOUARS :
collégiale Notre-Dame,
Place du château - 79100
Dimanche : confessions à 10h00messe chantée à 10h45

• Merci M. l’abbé ! Votre nom de famille
présupposait le contraire : moitié MARteau, moitié
fauCILLE - et pourtant vous êtes bon comme le bon pain.
Merci !

• Route difficile pour venir ici; le voyage le plus
important que j’ai jamais fait! Il ne fait que commencer.
Je savais bien qu’en venant à la Fraternité je trouverais là,
et je trouve dans cette retraite ce que je cherchais : la
claque de ma vie ! Beaucoup aimé et j’ai trouvé très
important d’entendre Mgr Lefebvre. Ça m’a beaucoup
servi à m’élever.

• Merci aux retraites de Saint-Ignace, à ceux qui les
prêchent car elles ont le pouvoir de rendre l’être meilleur
qu’il n’était avant de la suivre. J’en suis à ma cinquième.
L’évolution de mon caractère, seul, en société, mais
surtout le lien, la relation d’amitié créés avec Dieu ont
réalisé d’énormes progrès. On apprend ici à comprendre
ce que signifie le mot «sanctification», mais on apprend
aussi à se l’attribuer à soi-même. Merci de nous faire
connaître ces fondamentaux qui sont le sens de la vie.

• J’ai quitté l’agitation pour me retrouver dans le
silence. J’ai pu découvrir grâce aux prêtres, aux religieuses
et au frère l’essentiel de la vie. Je n’appartiens pas à la terre.
Je dois gagner tous les jours, toutes les minutes mon ciel,
éviter les pièges du démon par le sacrement de pénitence,
par la prière et les réparations. Je ne veux pas être séparé de
Dieu. Merci Seigneur.

• Je suis venu en pensant connaître Notre-Seigneur
et ses enseignements, mais il n’en était rien. Dans ce cadre
idyllique, le Seigneur m’a éclairé des lumières de son
infinie bonté, il m’a fait comprendre l’horreur de mes
péchés et la grandeur de son règne. C’est un homme
différent qui quitte cette retraite, en espérant maintenant
affronter le monde avec les meilleurs dispositions. Merci.

• Cette retraite m’aura comblée de grâces, enfin le
Bon Dieu m’aura comblée de grâces ! Dès le premier soir,
j’ai été infiniment touchée par cette découverte toute
nouvelle : je suis ici pour le salut de mon âme ! Et rien
d’autre n’a d’importance ! Chaque jour je découvre un
peu plus ce que c’est d’être une vraie chrétienne grâce à la
Tradition : c’est un ensemble et c’est une vérité de vie !
Cette retraite m’aura permis d’avancer encore davantage
dans mon chemin vers la sainteté, auprès du Seigneur. Directeur de la publication : M. l’abbé Pierre-Marie Laurençon

Témoignages de retraitants de Gastines :

Carnet paroissial :
Annonces diverses :

- Ouvroir de couture à Gastines : jeudi 20 janvier - jeudi 17
février - téléphone des Sœurs : 02 41 47 36 23

- Réunion de la Croisade Eucharistique à Gastines de 14h à
15h30, les dimanches du MCF : 16 janvier, et 13 février

Baptême :

- au prieuré de Gastines, le 18 décembre 2021 :
Edouard Labrousse


